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femble point avoir pris dans Pefprit de Pau-
teur une ‘confiftance bien ferme; il paroit
quil la perd fouvent de vae, & ne fonge qui
occuper les mendians par un travail utile.
¢ Quelque prodigieux que foit le nombre des
s indigens, je crois quwil eft poflible, non
s Pas de les enrichir , ce qui ne feroit ni
»» Déceffaire, ni utile, mais de les empécher
ss ('aller mendier, en conciliant, dans une po-
4 lice éclairée & févere, le repos de la fociété
4 & les droits de ’humanité; en occupant uti-
» lement les pauvres valides, fans les rendre
s> Mmalheurcux, & en procurant du pain wux
sy infortunés incapables d’en ‘gagner ,,.

Certainement ce projet n’offre rien de neuf;
eeft celui dont tous les gouvernemens §'oc-
cupent depuis un grand nombre d’années, &
qulils n’ont pu réalifer encore avec un fuccés
juffifant pour fervir d’exemple & provoquer
Pimitation, On s’eft appercu que les ouvrages
faits par les mendians au profit du dépdt com-
mun qui les nourrit, nuifent infiniment aux
négocians qui exergoient ce genre de com-
merce, affoibliffoient Vaéivité des manufatures,
portoient la langueur dans Pinduftrie & le tra-
vail. Il femble que les viies de Mr. B, reftent
encore en-decd des lumieres que ces expé-
riences ont produites.

Lloge que fait Mr. B. des moiens quwon
a emploiés dans plufieurs. villes des Pais-Bas
& de France pour nourrir les pauvres, eft un
des meilleurs endroits de cette petite brochure;
mais les modifications qu’il y met ne me pa-
roiffent pas fondées. ¢ Plus heureux dans leurs



